
Introduction à la Sainte Trinité 

Dieu est une fête... Dieu" est une joie... Dieu se donne... Dieu est un 
mystère d'amour... un lieu d'échange et d'intimité, une communion de 
pensée et d'action. Dieu est Père, Fils, Esprit Saint et toutes les 
communautés humaines devraient refléter quelque chose de ce mystère 
d'amour. Accueillons cette réalité divine. Ensemble, marquons-nous du 
signe de notre foi: AU NOM DU PÉRE ET DU FILS ET DU 
SAINT-ESPRIT. AMEN! 

  

Prière pénitentielle 

ô Père, tu nous crées par amour et nous trouvons la paix dans 
l’obéissance à tes commandements. Prends pitié de nous. 

ô Christ, par l’offrande de ta vie, tu as servi le projet de salut de ton 
Père. Réconcilie-nous avec lui et nos frères. Prends pitié de nous. 

Esprit du Père et du Fils, tu œuvres en nous et dans l’Eglise pour 
libérer notre marche vers le Royaume. Prends pitié de nous. 

  

Introduction aux lectures 

Proverbes: L'Ancien Testament a découvert la figure de la sagesse de Dieu, maître 
d'œuvre de la création et amie de l'humanité. Dans cette figure, les croyants 
reconnaissent le Fils unique de Dieu. 

Romains: Le mystère de la Trinité n'est pas une spéculation intellectuelle. C'est une 
réalité qui nous habite profondément. Saint Paul nous le rappelle. Le Christ nous a 
montré le chemin qui mène au Père et l'Esprit nous donne la force. 

Jean 16, 12-15 : dans ces derniers entretiens avec ses disciples, Jésus a dévoilé et 
récapitulé l’œuvre de Dieu dans son ensemble, il en a montré l’unité, depuis le temps 
des prophètes jusqu’au temps de l’Eglise. 
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Frères et sœur, une semaine après la Pentecôte où nous avons reçu 
le don de l’Esprit, l’Église nous invite à méditer sur le grand mystère de la 



Trinité. Avouons que nous sommes parfois désarçonnés : le « Fils », nous 
le connaissons par sa parole et le récit qu’en font les Évangiles ; le 
« Père », nous nous en approchons au travers de la révélation, mais il 
nous semble parfois plus lointain; quant à l’Esprit, il est bien souvent pour 
nous l’inconnu de la Trinité ! Pourtant, cette idée que Dieu n’est pas 
solitaire, qu’il est, au travers de trois « personnes », totale relation est une 
source précieuse pour notre foi.  

En effet, Quand le Livre des Proverbes fait parler la Sagesse, les 
chrétiens entendent le Verbe du Très-Haut ou son Esprit. Et ils se 
réjouissent qu’avant les siècles, lorsque le Créateur affermissait les 
cieux », la Sagesse « jouait devant Dieu à tout instant », et « trouvait ses 
délices avec les fils des hommes ». Un Dieu qui joue avec les hommes et 
qui trouve en cela son plaisir ! Difficile à imaginer. Mais jouer, n’est-ce pas 
le propre de l’enfance ? N’est-ce pas vivre simplement, au jour le jour, 
joyeux de découvrir tout ce qui est beau dans notre entourage ? Jouer 
c’est éviter de se prendre au sérieux ! Le jeu des hommes est la joie de 
Dieu… « Qu’est donc l’homme pour que tu penses à lui ? » interroge le 
psaume d’aujourd’hui. Et si Dieu pensait à l’homme pour se réjouir de 
notre joie, de notre cœur heureux parce que aimant ? Rappelons-nous 
cela lorsque le terme de Trinité nous fait peur par son abstraction ou son 
aspect mathématique. Un jeune mystique d’aujourd’hui parle de la 
« Trinité de tendresse ».  Il est dans le vrai. 

Nous doutons bien souvent –cela se comprend !- de l’intérêt que 
Dieu peut prendre à chacun de nous. Mais si, dans une famille 
nombreuse, chaque enfant peut être unique pour ses parents, pourquoi 
ne serais-je pas, pour Dieu, « unique et irremplaçable » ? Nous sommes 
de la famille trinitaire de Dieu ! 

Chers amis, l’Église appartient à la communion du Père, du Fils et 
de l’Esprit. Laissons-nous émerveiller par le bel enseignement de saint 
Paul : «l’amour de Dieu a été répandu dans nos cœurs par l’Esprit Saint 
qui nous a été donné. » L’Apôtre nous rend attentifs au don de Dieu, à 
l’Esprit qui ouvre notre intelligence au mystère trinitaire. De fait, ce 
mystère n’est pas opaque, l’Esprit nous donne de le sonder. Ce mystère 
est vie, l’Esprit nous offre d’y goûter. Il gémit au fond de notre cœur et 
nous révèle le Père (Ga 4, 6). Il affermit notre foi et nous découvre Jésus 
Christ, le Seigneur (1 Co 12, 3).  

Dieu est Père, Fils et Esprit Saint, un seul Dieu en trois personnes. 
Notre Dieu est amour (1 Jn 4, 8). Or l’amour n’est pas replié sur soi. Il est 
nécessairement tourné vers autre que lui. Et cet autre – auquel les 
personnes divines se donnent à profusion –, c’est l’Église, réalité mystique 



qui rassemble en elle les enfants de Dieu dispersés. Le Dieu trinitaire se 
livre sans réserve à son Église et celle-ci se donne à lui dans l’action de 
grâce et la louange. La Trinité et l’Église sont unies dans l’amour. C’est 
pourquoi l’on peut dire de l’Église ce que saint Jean disait de Dieu : l’Église 
est amour et l’amour est l’Église. Il n’y a pas de séparation entre Dieu et 
son Église même si ces deux réalités sont distinctes. L’Église appartient à 
la communion du Père, du Fils et de l’Esprit. En elle, la Trinité a mis tout 
son amour.  

Pour tenter d’approcher ce grand mystère, nous pourrions dire que 
la relation trinitaire est gratitude : « Le Christ est reconnaissant au Père 
de la manière dont il conduit sa révélation et son œuvre de salut. […] Le 
Père à son tour est reconnaissant au Christ d’avoir accompli l’œuvre de 
réconciliation par sa mort et sa résurrection. Et les deux sont 
reconnaissants au Saint-Esprit qui les relie tous, les uns et les autres, le 
Père, le Sauveur et les humains, par le sentiment de gratitude », a joliment 
écrit le théologien Carl Keller. 

Être chrétien consiste alors à ne pas bloquer, à favoriser au mieux 
en notre cœur la relation d’amour entre le Père et le Fils et l’Esprit. Oser 
reconnaître notre fragilité et notre incapacité à aimer. Oser laisser l’amour 
trinitaire aimer en nous, et à travers nous. Être témoin du Christ. Laisser, 
au travers de notre vie, le Père aimer le Fils en chaque frère et sœur qu’il 
nous est donné de rencontrer. Habités par l’Esprit, nous sommes ces 
« outils » dont l’Éternel se sert pour faire ses confidences d’amour au 
monde ! 

Il me glorifiera Le premier travail de l’Esprit sera de te glorifier, 
C’est-à-dire de révéler qui tu es. Envoie-nous l’Esprit pour toujours mieux 
te connaître, t’aimer, te suivre, Toi, le Fils du Dieu vivant (Mt 16,16), Toi, 
l’unique chemin qui conduit au Père (Jn 14,6). Qu’en toi, l’Esprit fasse de 
nous des enfants aimants de ce Père des cieux ! 

 


